
LE renforcement des capa‐cités opérationnelles desagents publics de la Sécu‐rité pénitentiaire entermes de maîtrise destechniques de self défenseet des sports de combat, dumaniement du Tonfa et desméthodes de sécurité,  estl'objectif récemment dé‐cliné par le procureur gé‐néral de la juridictionspéciale, Émile Kandiri etaussi parrain de l'événe‐ment, qui s'est déroulé à laprison centrale de Libre‐ville. Le but visé par cetteinitiative est l'acquisitiondes méthodes de sécurisa‐tion des établissements pé‐nitentiaires. La cérémonie d'ouverturedu stage a vu la présencede plusieurs personnalités,dont Edouard Missoni, di‐recteur des Sports au mi‐nistère éponyme, et NoëlNgabina, commandant enchef de la Sécurité péniten‐
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La réfection des bâtiments
de cet établissement sco-
laire, situé dans le 5e ar-
rondissement de Libreville,
s'inscrit dans le cadre de
la première édition du
programme "Education
pour tous" lancé le 5 octo-
bre dernier par l'associa-
tion organisatrice du
concours de beauté Miss
Gabon.

VÉRITABLE cure de jou‐vence pour l'école pu‐blique de Lalala, situéedans le 5e arrondissementde la commune de Libre‐ville. Après les écoles pu‐bliques du Cap Estérias etde Malibé 2, dans la com‐mune d'Akanda, cet éta‐blissement de Lalala vientà son tour d'être réhabi‐lité par l'association Dé"isde femmes, organisatrice

du concours de beautéMiss Gabon. Rafraîchissement de lapeinture, assainissementdes lieux d'aisance, tra‐vaux de plomberie etd'électricité: c'est un vi‐sage avenant que pré‐sente désormais cetétablissement scolaire,qui sera bientôt doté de400 tables‐bancs par l'as‐sociation. Lors de sa visite

jeudi dernier sur le chan‐tier, le secrétaire généralde Dé"is de femmes, SergeAbessolo, a dit sa satisfac‐tion de constater que lestravaux de réfection desbâtiments sont arrivés àleur terme, bien avant lesdélais.
« Il est très important de
réhabiliter ces établisse-
ments, et nous sommes
heureux de le faire. Nous

n'avons pas pour ambition
de nous substituer au mi-
nistère de l'Education na-
tionale, mais nous
apportons notre contribu-
tion à l'éducation en œu-
vrant à l'amélioration des
conditions d'études de nos
enfants, qui passent la plus
grande partie de leur
temps dans ces lieux. C'est
un geste citoyen qui fait
partie de notre politique

sociale», a‐t‐il déclaré. Etd'ajouter : « A travers ce
geste, nous aimerons éga-
lement interpeller les asso-
ciations des parents
d'élèves pour qu'elles
soient un relais entre les di-
rections d'établissements
et notre association, en vue
d'avoir une meilleure visi-
bilité (...) sur les véritables
besoins des uns et des au-
tres et créer un réseau

d'écoles Dé!is de femmes.»Serge Abessolo a égale‐ment saisi cette occasionpour rappeler que cetteaction s'inscrit dans lacontinuité de la premièreédition du programme dé‐nommé "Education pourtous", lancé le 5 octobredernier par Dé"is defemmes, pour soutenir lesétablissements scolaireset les parents d'élèves.De son côté, la directricede l'école publique de La‐lala, Marie‐Noël Onkira, asalué cette initiative, touten souhaitant qu'elle sepérennise. « Les élèves
avaient béné!icié d'un
congé de dix jours et pour-
ront reprendre le chemin
des classes dès lundi pro-
chain grâce à vous», s'est‐elle réjouie. Non sansévoquer les dif"icultésrencontrées dans l'exécu‐tion de leurs tâches, no‐tamment l'absence deséquipements de bureau‐tique.

L'école publique de Lalala réhabilitée par '' Défis de
femmes ''

Soutien à l'éducation
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Le secrétaire général de l'association Défis de femmes, Serge Abessolo, visitant une salle de classe du 
pré-primaire à l'école publique de Lalala. Photo de droite : Vue d'un bâtiment de l'école de Lalala réhabilitée.
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Les officiels lors de la cérémonie d'ouverture.
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Une démonstration des techniques de self défense par
le directeur de stage, sous le regard des stagiaires.
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Stagiaires et officiels mémorisant des isntants 
passés ensemble.
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tiaire.Dans son allocution, lecommandant en chef a pré‐cisé que ce stage d'un moisverra la participation d'unecentaine d'agents et se dé‐roulera à la prison centralede Libreville. Il a ajouté quela problématique de ren‐forcement des capacités etla formation du capital hu‐main cadrent avec les prio‐rités et les axes du Planstratégique Gabon émer‐gent. Autrement dit, la Sé‐

curité pénitentiaire intègrepleinement cette vision etcette orientation primor‐diale de la politique du chefde l'Etat, chef suprême desforces de défense et de sé‐curité. Noël Ngabina a exhorté lesstagiaires à faire montred'assiduité, de discipline etde rigueur dans l'appren‐tissage des modules quileur seront dispensés.Avant d'exprimer sa recon‐naissance et celle du corps

de la Sécuritaire péniten‐tiaire au formateur, MaîtreAlain Iwangou Nziengui,expert tout art et en sécu‐rité dissuasion.Pour sa part, le parrain del'événement a estimé quela Sécurité pénitentiaire nese limite pas à impulseruniquement une dyna‐mique intellectuelle à tousceux qui sont chargés dumaintien de l'ordre publicau sein des maisons d'ar‐rêt. Cette formation offre àces agents publics des ou‐tils plus ef"icaces pour ré‐pondre aux attentes despouvoirs publics et des po‐pulations, par rapport aubesoin en sécurité desbiens et des personnes,même en milieu carcéral. En effet, une nouvelle tra‐dition d'exigence et d'ex‐cellence pour une sécuritépénitentiaire émergentedoit susciter chez toutesles autorités chargées dumaintien de l'ordre, une fa‐miliarisation avec cet outilindispensable, pour nonseulement moderniserleurs pratiques quant à latraque des délinquants,

mais aussi et surtout, àtoutes "ins utiles. «Car, un

maton bien formé intellec-
tuellement doit également
l'être physiquement et mo-
ralement, pour exercer bril-
lamment ses fonctions dans
ce noble corps de l'Etat », a‐t‐il dit. S'adressant à son tour auxapprenants, Émile Kandiria souligné que le choixporté sur ces agents, pourdes raisons multiples et va‐riées, doit renforcer le mé‐rite et démontrerl'endurance ainsi que lecourage dans les missionsqui leur sont dévolues.


